
LE 1LEMESSAGE1U DE SÂINT-AbNTOINŽE

chose dans ce- cas. *Ila'en.ajla donc fr.ire oraison
pouir demanlder à 'DIEUT d e soulager le pauvre cha-
noinie.

Le divin M' ître~ Îe se laissa pas prier en vain.
Il révéla *au s 'aint' infirmaier -que tout le mai.
venait du démoni qui nvait ' fait invasion
chez le pauvre moine. 1 1

L ,It aussitôt Ferdi-
niand se lève ; poussé par uni mouvement divin, il
enlève sa propre mnosette et la dépose sur le lit de
l'infirme. Au contact du vêtement porté par l'in-
nocent et 5saiint religrieux,l'esprit malin se sent brû-
lé d'une flammie nouvelle ; ne pouvant souffrir cet
,ilttuhemxenit, il se lord. enTagve, fait far upa-t-vre,
iniala de des contorsions ép-ouvantfables. Ferdinand

s'his~devant DblEu, sa prière demande un mira-
cle, il l'obtient. 1,'espryit de ténèbres abandonne le
corpGIs du rrioi~ ais (,il fuyant, il fait trembler-

la hainbre et la remplit d'une fumée fétide. Tous
c-eux qui entouraient le maliade, furent, comme on
le pense bien, stupéfaits vt remplis d'une nouvelle
admnirzition pouir Dcm Ferdiniand ; tous pensaient
que sasaiffleté gliorifier-ait le monastère (1). Ils; nie se
trompaient 1 as ;pourtant ce n'était pas dans ses
muirs que le fi's <le Martin de Bouillon devait ac-
con.plir sa mission vraiment providentielle.

Il était né ;1 une de ces époques oùàDiu semble
écouter plus parti culi èremenlt cette demande : "Qu,1e
v1Obrje r-ègne r>i."FBÂNCOIS d'Assise, nou1s; l'avons
dif, Venait de fonder l'Ordre des Frères Mineurs.
Pouir Riègle, il leur donna l'Evangrile,enl les invitant.
à marcher à la suite de Celui qui .-st la Voie, la Vé-
rité et la Vie.

Vers l'aui 1.216. un Romain, Frère Zacharie, l'un
des premiers compagnons du Séraphique Fonda-
teuir, Gualtiero et quelques autres Mineurs, entrè-
renit dans le royaume de Portugal. La pieuse reine
Urraque, fer-irae du roi 0Alphonse II, ob-
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